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UN grave accident de la cir-culation s'est produit, hier,dans la région de Fouga-mou, le chef-lieu du dépar-tement deTsamba-Magotsi, dans laprovince de la Ngounié. Unminibus de marque Toyotade type Hiace, immatriculéAM-718-AA, a effectué unesortie de route consécutiveà l'éclatement d'un pneu.Le bilan est lourd. Al'heure où nous mettionssous presse, il se chiffreraità quatre morts et dix bles-sés. Certains blessés ontété admis au centre médi-cal de Fougamou, tandisque d'autres ont été éva-cués vers l'hôpital de Bon-golo. Les informations recueil-lies auprès des sources of-ficielles proches de labrigade locale de gendar-merie en charge du constatd'usage, indiquent que leminibus serait parti de Le-bamba autour de 9 heures.Le minibus à bord duquel avait pris place une dizainede passagers, roulait en di- rection de Libreville. Par-venu dans la région de Fou- gamou, plus précisémententre les bourgades de Moudouma et Mourimat-siengui, le pneu avant-droit

de l'engin avait subitementéclaté. Dès que l'incidents'est produit, le conducteurdu transport suburbain aaussitôt perdu le contrôlede son engin. Lequel aprèsavoir effectué une embar-dée a fait une sortie deroute suivie de plusieurstonneaux. Trois passagersperdent la vie sur lechamp. Il s'agit d'un nour-risson et de deux garçons. La mobilisation des se-cours sur les lieux dudrame a permis de porterrapidement secours auxblessés. Ceux qui étaient lé-gèrement ont été admis aucentre médical de Fouga-mou. Tandis que les cas lesplus préoccupants ont étéévacués vers l'hôpital deBongolo. Une dame ymourra des suites de sesblessures en milieud'après-midi. D'autres in-formations qui nous sontparvenues, tard hier soir,faisaient état de craintes dela part du staff des urgen-tistes de Bongolo de voir lebilan s'alourdir. Affaire àsuivre.

Quatre morts dans l'embardée d'un minibus
Accident de la circulation dans la région de Fougamou

Styve Claudel ONDO MINKO
Libreville/Gabon

L'état du bus après les tonneaux.
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Ici, les secours mobilisés procédant à une évacuation.
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Quelques blessés sous le choc.
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Les rescapés de l'accident.
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L'arsenal utilisé par Gaël
Karl Bouaro pour enlever
des véhicules était un
trousseau composé d'une
quinzaine de clés passe-
partout. Il a été incarcéré
vendredi dernier à la pri-
son centrale de Gros-Bou-
quet.  Ses quatre complices
- A.K., Nigérian, G.A., M.F. et
L.M.G., tous les trois Gabo-
nais - ont, quant à eux, bé-
néficié d’une liberté
provisoire. 

LES gendarmes de la bri-gade de Melen viennent demettre hors d'état de nuire,du moins l'espère-t-on, ungang de voleurs de véhi-cules, qui sévissait à Libre-ville et ses environs. Ilssont en tout cinq voleursprésumés, spécialisés dansle désossage des automo-biles. Ils ont été déférés de-vant le parquet deLibreville, le vendredi 7septembre dernier. Auterme de leurs auditions,seul celui qui est présentécomme leur chef, lenommé Gaël Karl Bouaro,Gabonais âgé de 32 ans, aété placé sous mandat de

dépôt à la prison centralede Gros-Bouquet. Ses qua-tre lieutenants : A.K., Nigé-rian, et les trois GabonaisG.A., M.F. et L.M.G ont,quant à eux, bénéficiéd’une liberté provisoire.D'après une source autori-sée, cela faisait un bon mo-ment que les éléments dela brigade de gendarmeriede Melen ont été saisispour des vols de voituresperpétrés dans les quar-tiers Venez-Voir, Belle-Vueet Rio, dans le troisième ar-rondissement de la capi-tale gabonaise. Puis arrivece jour fatidique où, grâceà un travail de fourmis, ilsparviendront à appréhen-der l’auteur principal de la
bande à l'origine de cesfaits. Il s’agit de Gaël KarlBouaro. En effet, dans la nuit du sa-medi 1er au dimanche 2septembre 2018, une raflepermet aux fins limiers de

la gendarmerie de neutra-liser A.K., un sujet nigérian,tenancier d’une casse devéhicules. Mais aussi G.A.et M.F., deux Gabonais spé-cialisés dans la mécaniqueautomobile et le démon-

tage rapide des voitures,puis L.M.G, leur compa-triote faisant office dechauffeur au sein dugroupe. 
COMPARUTION• Les dés-osseurs de véhicules se fai-saient aider dans leurentreprise en utilisant unemultitude de clés passe-partout. Le trousseautrouvé en leur possessionen témoigne. C’est doncgrâce à une quinzaine declés de cette nature queGaël Karl Bouaro serait àchaque fois parvenu à sesfins. Comme dans la nuitdu mercredi 29 au jeudi 30août dernier, où il se seraitemparé d’un véhicule demarque Toyota Hilux.

« La plupart des véhicules
dérobés prenaient la direc-
tion du quartier Bambou-
chine, dans le sixième
arrondissement de Libre-
ville, où le gang procédait à
leur démontage. Les spécia-
listes habitués de cette
basse besogne pouvaient
désosser une automobile en
l’espace de deux heures. Les
pièces détachées étaient en-
suite vendues dans des
structures commerciales
spécialisées dans la vente
des pièces détachées des vé-
hicules disséminées dans la
capitale gabonaise et ses
environs », croit savoirnotre informateur. Les malfaiteurs auraientaussi procédé au démantè-lement d'un taxi de typeCarina E dans un garagesitué dans la zone du PK 8.La brigade de gendarmeriede Melen a lancé un appelà l’endroit des proprié-taires des automobiles vo-lées. Les faits dont il seserait rendu auteur a valudeux mandats de dépôt auchef de bande supposé.C’est donc à la prison cen-trale de Gros-Bouquet quesieur Bouaro attend sacomparution devant un tri-bunal.

Un gang de désosseurs d'automobiles sous l’éteignoir
Vol de véhicules à Libreville et ses environs

SCOM
Libreville/Gabon

Gaël Karl Bouaro, le leader présumé de la bande.
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Une vue des pièces retirées des véhicules dérobés.
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Ce Toyota Hilux et  ce taxi de marque Carina E sont
les dernières prises du gang.
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Ce jour, lundi 10 septembre2018, un accident de circulations'est produit non loin du villageMourimatsiengui, près de Fou-gamou. De sources administra-tive et militaire locales et selon
un bilan provisoire, quatre denos compatriotes y ont perdu lavie. En attendant les conclu-sions des services compétentset d'après les premières infor-mations déjà disponibles, l'im-

prudence et un éclatement deroue seraient à l'origine de cettetragédie, qui a, une fois de plus,endeuillé les familles gabo-naises. Le gouvernement de laRépublique présente ses condo-
léances les plus attristées auxfamilles des victimes et à la Na-tion si cruellement éprouvées.Par ailleurs, tout en appelant àla vigilance en cette période dedense trafic sur nos routes, il

exhorte les conducteurs à ob-server les mesures élémen-taires de sécurité chaque foisrappelées par le ministère desTransports et des services desécurité. 
Communiqué du gouvernement

Fait à Libreville le 10 septembre 2018.


